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Flygskam

Les voyageurs éco-responsables se retrouvent régulièrement confrontés à ce qui, pour certains, est devenu un dilemme insurmontable : comment justifier les émissions liées aux voyages aériens, qui contribuent au changement climatique. Cette question a donné naissance à un mouvement croissant, né en Suède, connu sous le nom de flygskam (prononcé « fleeg-skaam ») ou « honte de prendre l’avion », dans lequel les voyageurs documentent les manières dont ils renoncent à l’avion au profit de modes de transport moins nuisibles pour l’environnement, comme le train.

Le mouvement a véritablement décollé l’année dernière (2018) après que la jeune militante climatique suédoise Greta Thunberg a annoncé sa décision de renoncer aux voyages aériens en raison de ses préoccupations environnementales. En effet, selon le Natural Resources Defense Council, l’industrie de l’aviation représente environ 2 % des émissions mondiales de carbone. Et si l’aviation mondiale était un pays, elle figurerait parmi les dix premiers émetteurs, selon un rapport de l’Union européenne.

Source: https://www.afar.com/magazine/how-flygskam-or-flight-shame-could-change-the-way-we-all-travel

Neutralité carbone 

Objectifs de l’UE

Avec le transport contribuant à environ 5 % du PIB de l’UE et employant plus de 10 millions de personnes en Europe, le système de transport est essentiel pour les entreprises européennes et les chaînes d’approvisionnement mondiales. En même temps, le transport n’est pas sans coûts pour notre société : émissions de gaz à effet de serre et de polluants, bruit, accidents routiers et congestion. Aujourd’hui, les émissions liées au transport représentent environ un quart des émissions totales de GES de l’UE.

Cette impulsion pour transformer le transport intervient à un moment où l’ensemble du secteur subit encore les impacts du coronavirus. Grâce à l’augmentation des investissements publics et privés dans la modernisation et la transition écologique de nos flottes et infrastructures, et en renforçant le marché unique, nous avons aujourd’hui une opportunité historique de rendre le transport européen non seulement plus durable, mais aussi plus compétitif au niveau mondial et plus résistant à de futures crises.

Cependant, cette évolution ne doit laisser personne de côté: il est crucial que la mobilité soit accessible et abordable pour tous, que les régions rurales et éloignées restent connectées, et que le secteur offre de bonnes conditions sociales et des emplois attractifs.

La Commission européenne a présenté sa Stratégie pour une mobilité durable et intelligente, accompagnée d’un plan d’action comprenant 82 initiatives qui guideront notre travail pour les quatre prochaines années. Cette stratégie établit les bases pour que le système de transport de l’UE puisse réaliser sa transformation verte et numérique et devenir plus résilient face aux crises futures. Comme indiqué dans le Pacte vert pour l’Europe, l’objectif est de réduire les émissions de 90 % d’ici 2050, grâce à un système de transport intelligent, compétitif, sûr, accessible et abordable.

Étapes clés pour un avenir intelligent et durable
Tous les modes de transport doivent devenir plus durables, avec des alternatives écologiques largement disponibles et les bons incitatifs mis en place pour soutenir la transition. Des étapes concrètes permettront de maintenir le système de transport européen sur la voie d’un avenir intelligent et durable:

D’ici 2030
· Au moins 30 millions de voitures zéro émission seront en circulation sur les routes européennes
· 100 villes européennes seront climatiquement neutres
· Le trafic ferroviaire à grande vitesse doublera à travers l’Europe
· Les déplacements collectifs programmés pour des trajets inférieurs à 500 km devraient être neutres en carbone
· La mobilité automatisée sera déployée à grande échelle
· Les navires marins zéro émission seront prêts pour le marché

D’ici 2035
· Les avions gros porteurs zéro émission seront prêts pour le marché

D’ici 2050
· Presque toutes les voitures, camionnettes, bus ainsi que les nouveaux véhicules lourds seront zéro émission
· Le trafic de fret ferroviaire doublera
· Un réseau transeuropéen de transport (RTE-T) pleinement opérationnel, multimodal, pour un transport durable et intelligent avec connectivité à grande vitesse

Pour concrétiser nos objectifs, la stratégie identifie un total de 82 initiatives réparties en 10 domaines clés d’action (« projets phares »), chacune assortie de mesures concrètes.

Pour que le transport devienne durable, cela signifie concrètement:

1. Accroître l’adoption des véhicules, navires et avions zéro émission, des carburants renouvelables et à faible teneur en carbone, ainsi que des infrastructures associées – par exemple, en installant 3 millions de points de recharge publics d’ici 2030.
2. Créer des aéroports et ports zéro émission – par exemple, grâce à de nouvelles initiatives visant à promouvoir les carburants durables pour l’aviation et le transport maritime.
3. Rendre la mobilité interurbaine et urbaine saine et durable – par exemple, en doublant le trafic ferroviaire à grande vitesse et en développant des infrastructures cyclables supplémentaires au cours des 10 prochaines années.
4. Verdir le transport de marchandises – par exemple, en doublant le trafic de fret ferroviaire d’ici 2050.
5. Tarifer le carbone et offrir de meilleurs incitatifs aux usagers – par exemple, en poursuivant un ensemble complet de mesures pour garantir une tarification juste et efficace dans tous les modes de transport.

Source: https://transport.ec.europa.eu/transport-themes/mobility-strategy_en 

Le Pacte vert pour l’Europe
Le changement climatique et la dégradation de l’environnement représentent une menace existentielle pour l’Europe et le monde. Pour relever ces défis, le Pacte vert pour l’Europe transformera l’UE en une économie moderne, efficace dans l’utilisation des ressources et compétitive, en veillant à:

· Zéro émission nette de gaz à effet de serre d’ici 2050
· Une croissance économique découplée de l’utilisation des ressources
· Ne laisser personne ni aucun territoire de côté

Le Pacte vert pour l’Europe constitue également notre plan de relance face à la pandémie de COVID-19. Un tiers des 1,8 trillion d’euros d’investissements issus du plan de relance NextGenerationEU et du budget septennal de l’UE financera le Pacte vert pour l’Europe.

La Commission européenne a adopté un ensemble de propositions visant à rendre les politiques européennes en matière de climat, d’énergie, de transport et de fiscalité compatibles avec une réduction des émissions nettes de gaz à effet de serre d’au moins 55 % d’ici 2030, par rapport aux niveaux de 1990.

Source: https://commission.europa.eu/strategy-and-policy/priorities-2019-2024/european-green-deal_en


Action de l’UE

Le Pacte vert pour l’Europe vise à réduire de 90 % les émissions de gaz à effet de serre liées aux transports d’ici 2050. Atteindre cet objectif nécessitera des changements importants dans la manière dont nous alimentons et utilisons nos voitures, avions et navires.

Sous l’égide du Pacte vert pour l’Europe, l’UE a adopté et mis en œuvre une série de paquets de politiques visant à instaurer un système de mobilité plus durable. Certaines de ces initiatives ont pour objectif d’accélérer la transition vers des carburants plus propres, tels que ceux utilisés dans les voitures particulières et camionnettes, les véhicules lourds, ainsi que dans le transport maritime et aérien. L’UE a également fixé des objectifs concrets pour garantir qu’une part croissante de l’énergie utilisée dans le secteur des transports provienne de sources renouvelables.

D’autres initiatives visent à réduire les impacts du transport sur la santé humaine et l’environnement. Cela inclut des actions sur la pollution sonore ou la lutte contre la fragmentation des habitats via des passages pour la faune.

Globalement, l’UE doit évoluer vers un système de mobilité durable qui repense la manière dont les personnes et les marchandises sont transportées. Cela nécessite un système qui privilégie les transports publics, comme le rail, et la mobilité active, comme la marche et le vélo, dans l’aménagement urbain. Il implique également de repenser le besoin de mobilité et, lorsque cela est possible, de le réduire, par exemple grâce au télétravail.

Source: « Transport et mobilité », Agence européenne pour l’environnement, 10 février 2025.
https://www.eea.europa.eu/en/topics/in-depth/transport-and-mobility?activeTab=e3e6b879-fef4-4a88-9436-5f0064698270 
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